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I. Session interne de préparation à l’interpellation européenne consacrée à l’expression 

des acteurs des groupes participants - Centre Culturel Saint Thomas de Strasbourg 

 

 Participants 

 

o Annie Bailleau (Emmaüs Les Ulis) 

o Cristian-Eugen Bazavan (Frères Europa) 

o Pompic – Ciprinan Afloaeri (Emmaüs Iasi) 

o Alain Capmas (Emmaüs Bougival) 

o Ionel Caslarou (Emamüs Iaisi) 

o Josef-Rolf Eisheid (Emmaüs Cologne) 

o Maryse Faure (Chalons su Soâne) 

o Jean Luc Ferstler (Amicii Emmaüs) 

o Richard Herry (Emmaüs Limoges) 

o Marie-Thérèse Koheler (Emmaüs Scherwiller) 

o Jean Philippe Légault (Frères Europa) 

o Paulette Larrieu (Emmaüs Toulouse) 

o Sophie Le Rendu (Emmaüs la Friperie 

Solidaire) 

 

o Nathalie Martz (Emmaüs Solidarité) 

o Jean Pierre Moritz (Emmaüs Haguenau) 

o Gélu Nichitel (Emmaüs Iasi) 

o Sorin Onica (Frères Europa) 

o Daniel Pop (Frères Europa) 

o Hieke Pronk (Emmaüs Cambridge) 

o Massimo Resta (Emmaüs Erba) 

o Blandine Roger (Emmaüs Les Ulis) 

o Joszef Seffer (Frères Europa) 

o Anne Saingier (Emmaüs La Halte Saint Jean) 

o Maria Luisa Testori (Emmaüs Erba) 

o Gaston Weber (Emmaüs Forbach) 

o Pierre Wessbecher (SOS Familles Strasbourg) 

Bureau d’Emmaüs Europe :  

 Willi DOES, Président 

 Silvana NOGAROLE (en CA d’Emmaüs 

International) 

 Hans Van Beek (en CA d’Emmaüs International) 

 

 

 

                       Secrétariat régional :  

 Marie Tixier, assistante événementiel 

 Gabriela Martin, coordinatrice 

  
 
 Préambule :  
 
Willi Does a exposé l’objet de la réunion et son organisation générale : se focaliser davantage sur les 
exemples de chacun des participants avant la rencontre avec les eurodéputés dans l’après-midi. Un tour de 
table est consacré à l’expression des acteurs des groupes participants et aux perspectives.  

 
 Présentation et recueil des exemples : 
Alain Capmas, animateur de la réunion met en parallèle les actions d’Emmaüs Europe et celles portées 
par l’Union européenne. Ce qu’Emmaüs Europe dénonce sur les politiques migratoires ; l’emprise de la 
Commission sur la législation européenne, au détriment du Parlement européen, organe démocratique, 
représentatif des citoyens européens ; la politique ultralibérale de la commission, au détriment du bien 
commun et de l’équilibre social, et qui génère la marginalisation d’une partie trop importante de la 
société. 
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Il rappelle l’objectif de la réunion : profiter de la rencontre avec des parlementaires pour présenter nos 
actions et défendre le droit des migrants par nos exemples concrets : 
o Insertion par le travail 
o Autonomie financière 
o Savoir vivre ensemble 

Les thèmes abordés font écho à l’actualité législative européenne : 
o Économie circulaire : intégrer nos actions et notre modèle afin de les protéger, les promouvoir en 

Europe. 
o Migrations: il s’agit d’introduire des amendements qui prévoient un statut de type OACAS1 

européen. 
Que voulons-nous ? Une Europe plus sociale et humaine est nécessaire. Emmaüs a fait ce choix depuis 

près de 70 ans à travers : 

o L’accueil des migrants et la lutte pour la protection et le respect de leurs droits. 

o L’économie sociale et solidaire. 

o Des pratiques et mode de consommation respectueux de l’environnement et du développement 

durable. 

o Un mode de vie austère et frugale. 

Des échanges ont été autour de deux thèmes principaux : migration et traite des êtres humains ainsi 
que l’économie sociale et solidaire dans l’économie circulaire.  
Les actions et propositions évoquées en matinée ont comme fil conducteur l’accueil sans distinction des 

personnes, quelles que soient leurs origines. Ces personnes accueillies, grâce à leur travail, retrouvent 

leur dignité et une place dans la société. 

L’aspiration à la paix et au vivre ensemble est l’essence même de notre Mouvement, elle est le moteur 

de notre travail. Les acteurs présents ont ainsi partagé leurs expériences : 

 La communauté de Cologne est située dans une des 16 régions allemandes qui accueillent les 

millions de réfugiés comptabilisés en 2015. Emmaüs œuvre de concert avec les acteurs sur place 

pour l’intégration de ces personnes.  

 L’un des services de l’association Emmaüs Solidarité à Paris accueille et accompagne des familles de 

migrants. Le nombre d’ouverture de centres d’hébergement reste insuffisant. Le droit 

d’hébergement est nécessaire e devrait être accompagné de l’acquisition du droit a travail. 

 En Roumanie, dans la région de Satu Mare, un service social est fourni aux jeunes en 

difficultés/errance. L’activité économique générée par la réception des marchandises, au moyen 

des camions, a permis d’accroitre la capacité d’accueil des personnes ; passée de 4 fin 2010 à 28 fin 

2015. Le groupe Emmaüs sur place est adressé au Ministère de l’immigration pour se proposer 

d’accueillir des migrants. La réponse a été une fin de non-recevoir. Par ailleurs la Roumanie s’est 

opposée en septembre 2015 à la relocalisation/système des quotas. 

 Toujours en Roumanie, force est de constater que c’est Emmaüs qui agit socialement en accueillant 

des personnes en difficultés. Il n’y a pas d’ouverture sociale dans la législation nationale, même 

pour les catégories les plus pauvres. 

 En Italie, il arrive que les municipalités parfois demandent aux communautés Emmaüs d’accueillir 

des migrants pour y travailler pour un temps.  

 Au Royaume-Uni, l’accueil se fait pour les citoyens anglais exclusivement et non pas pour les 

migrants. Cependant, la pratique solidaire qui consiste à financer les lits disponibles entre ceux qui 

sont hébergés est à mettre en lumière. 

                                                           
1
 OACAS : Organismes d’accueil communautaire et d’activités solidaires. Depuis 2010, le statut OACAS reconnaît 

officiellement l’alternative qu’offrent les communautés en France (112 réparties sur le territoire français) 
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 En France, les personnes sans papiers ont pu être bénévoles et aider à leur tour d’autres. Est 

soulevée l’importance de mutualiser avec d’autres associations complémentaires et les pouvoirs 

publics oeuvrant sur le territoire. 

 Dans le nord de la France, une association a été créée par l’ensemble des groupes Emmaüs afin de 

monter les dossiers des personnes à présenter en préfecture. 10 dossiers de régularisations sont 

permis par mois. A présent, seulement 3 sont présentés la réalité se durcit. 

 Dans le sud de la France, certains groupes Emmaüs constatent que les dossiers présentés en 

préfecture sont refusés, même en répondant aux conditions de la circulaire Valls. La communauté 

située à Toulouse travaille en concertation avec la FNARS, la Cimade et Amnesty au niveau local. 

Certains retours aux pays ont eu lieu grâce au soutien de la communauté sur les différents 

domaines. Emmaüs s’adapte à chaque situation et tente d’y répondre. 

 En France encore, certaines communautés promeuvent l’apprentissage de la culture pour la 

définition d’un projet de vie. 

 Expérimenter un statut de type OACAS européen ne peut qu’être positif s’il est pour les personnes 

et non pas pour la structure. En se focalisant sur la personne, il possible d’avoir accès à la formation 

par exemple, un aspect essentiel pour se développer. 

 Expérimenter un statut de type « travailleur solidaire » peut-être une perspective d’avenir pour nos 

groupes dans lesquels parfois on trouve : 26 migrants dont 17 sans-papiers et 5 enfants. 

 

Les expériences posent la question du statut des personnes à Emmaüs et du projet de vie qui leur est 

propre. Elles ont été évoquées  

Les actions citées plus haut ont été évoquées lors de la rencontre de l’après-midi avec les Députés 

européens. Deux engagements principaux leur seront demandés. 1. La création d’un statut pour les 

personnes trouvant refuge à Emmaüs. Chez Emmaüs il n’y a pas de distinction de personnes et afin de les 

protéger nous prônons un statut propre leur permettant de « s’insérer dans une activité ».  2. Que le 

travail sur le paquet économie circulaire soit aux services des plus faibles et non pas au profit des 

lobbyistes de tout type. 

L’exclusion sociale, la pauvreté, la violation des droits de l’Homme, autant de sujets devant lesquels il 

est de notre devoir à tous de s’indigner, et de lutter encore, pour tendre vers une société plus humaine, 

dans laquelle chacun retrouverait sa place et sa dignité.  

Coup de projecteur sur la dernière session plénière de l’année 2015. Strasbourg. France. 

La rencontre entre les acteurs Emmaüs et les Députés européens s’est tenue pendant la dernière session 

plénière de l’année 2015 de la législature 2014-2019. Les votes de la journée du 15 décembre qui ont eu 

lieu entre 15h et 23h, lorsque les acteurs d’Emmaüs Europe étaient dans le bâtiment, ont portés sur : 

o Décision adoptée sur le paquet "gardes-frontières et garde-côtes européens " Déclaration de la 
Commission. Pour y accéder : 
http://www.europarl.europa.eu/oeil/popups/ficheprocedure.do?lang=fr&reference=2015/2961(RS
P) 

o Résultat de la COP 21. Déclarations du Conseil et de la Commission [2015/2960(RSP)]  
o Favoriser la transparence, la coordination et la convergence des politiques en matière d'impôt 

sur les sociétés.  
o Préparation du sommet mondial humanitaire : enjeux et perspectives en matière d'assistance 

humanitaire  
o Mobilité des travailleurs Déclaration de la Commission [2015/2931(RSP)]  

 

II. La rencontre au Parlement européen  

Il y a près de 70 ans, le 1er février 1954, notre Fondateur réveillait les consciences civiles et politiques en 

http://www.europarl.europa.eu/oeil/popups/ficheprocedure.do?lang=fr&reference=2015/2961(RSP
http://www.europarl.europa.eu/oeil/popups/ficheprocedure.do?lang=fr&reference=2015/2961(RSP
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lançant un appel au secours des plus démunis et des oubliés de notre société. Cet appel, nous le 

maintenons en vie car la situation n’a guère évolué. 

Notre mission est de maintenir les consciences en alerte, de centrer nos actions sur l’humain, de voir en 

lui une richesse infinie, la promesse d’un épanouissement fraternel.   

 

a. Présentation des objectifs et mise en contexte : 

Willi Does, souhaite la bienvenue aux députés présents ainsi qu’aux acteurs de terrain d’Emmaüs 

d’Allemagne, France, Roumanie, Royaume-Uni et Italie. 

Il rappelle que l’objectif de la rencontre est de solliciter les décideurs afin qu’ils facilitent l’action du 

Mouvement au niveau européen, notamment l’accompagnement des plus démunis, dans leur recherche 

de réinsertion. Cela pourrait se traduire dans la reconnaissance d’un statut européen des personnes 

travaillant dans nos groupes. Finalement, il met en contexte les préoccupations d’Emmaüs pour l’avenir 

de l’Europe au programme des institutions européennes pour 2016.  

Willi Does rappelle aux députés présents qu’Emmaüs n’est pas expert de l’action de lobbying. Cependant 

les acteurs présents dans la salle sont ancrés dans la tradition de l´Abbé Pierre : nous sommes des 

provocateurs pour la paix et la justice ; nous sommes des provocateurs et activistes pour le changement. 

Ainsi, les expériences portées par le Mouvement Emmaüs depuis longtemps nous obligent à être la voix 

de ceux sans voix, à dénoncer l’affaiblissement de la solidarité, de la justice et de la liberté au profit de 

la montée de l’individualisme, des égoïsmes nationaux, du racisme et de la xénophobie.  

Les personnes fuyantes des conflits et les plus exclues ont besoin d’une Europe solidaire, des perspectives 

d’intégration et l’espoir qu’une vie conviviale est possible.  

Le phénomène de mouvement de population et les problématiques qui en découlent appellent à des 

réponses européennes, même si la crise migratoire n’est pas qu’européenne. Les tendances actuelles ne 

sont pas très enthousiastes car dans certains pays européens, l’idée que la frontière physique est associée 

au territoire national semble se réaffirmer. D’où la construction des murs entre nous. L’Europe forteresse 

opte pour l’option sécuritaire au détriment des droits fondamentaux.  

Alors que nos groupes sont les premiers témoins de la détresse et des dysfonctionnements de la société, 

Emmaüs, après près de 70 ans d'engagement, incarne une véritable alternative économique, sociale et 

écologique. Leurs réponses sont différentes d'un État membre à un autre. La richesse et les capacités 

d'action du Mouvement sur le terrain sont indéniables.  

Nous sommes ici pour témoigner de toutes les activités et succès portés par les groupes Emmaüs, dans 

les communautés de vie et travail, dans les entreprises solidaires et d’insertion. Nous souhaitons montrer 

concrètement mais aussi obligeamment les bons exemples et expériences dans les groupes. 

Finalement, Willi Does mentionne que nous devons réaliser que la paix et les moyens pour vivre et 

travailler ensemble sont en danger de disparition ! Le mouvement Emmaus demande aux membres du 

Parlement européen et de la Commission fermement de s´engager pour la paix, l´inclusion et intégration 

de celles et ceux qui vivent et arrivent en Europe. 
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 Présents 

o Pervenche BERES (France S&D)  

o Jean Paul DENANOT (France S&D) 

o Guillaume BALAS (France S&D) 

 Christine REVAULT d'ALLONNES BONNEFOY  

(France, S&D) 

o  Marc TARABELLA (Belgique, S&D) 

o Marian Jean MARINESCU (Roumanie, PPE) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

             Excusés : 

o Martin SCHULZ  

(Président du Parlement Allemagne, S&D) 

o Sylvie GUILLAUME  

(France, S&D : VICE PRESIDENTE du Parlement) 

 Heidi HAUTALA (Finlande, Verts) 

 Malin BJORK (Suède, GUE) 

 Marie Christine VERGIAT (France, GUE) 

  RIQUET, Dominique (France, ADLE) 

 Monica MACOVEI (Roumanie, PPE) 

 Ulrike LUNACEK (Autriche, Verts) 

 Esther DE LANGE (Pays-Bas, PPE) 

 Sipa PIETIKAINEN (Finlande, PPE) 

 Anne-Marie MINEUR (Pays-Bas, GUE) 

 Nathalie GRIESBECK (France, ADLE) 

  Édouard MARTIN (France S&D) 

  Anne SANDER (France, PPE) 

 Philippe JUVIN (France, PPE) 

 

b. : la législation sur les migrations. Quelle solution humaine pour les migrations proposons-nous ? 

Les perspectives d’actions et propositions législatives sur le sujet. 

 

 Le film Emmaüs Europe 2 

Migrations : Existent-il des solutions ? Ce film met en perspective l’activité accablante de Frontex et les 

diverses réponses concrètes apportées par Emmaüs aux plus exclus en Europe. Emmaüs Europe, à travers 

la diffusion de ce court métrage, a convié une nouvelle fois à un moment fort les eurodéputés, en portant 

la parole, les parcours de vie, et les témoignages des personnes concernées par les problématiques 

migratoires, et les innovations sociales portées par Emmaüs. La preuve : un an après la réalisation, 

Souleyman continue à travailler, Feroza a trouvé un travail dans une collectivité territoriale, Mario a pu  

s’acheter une maison ce qui est un aboutissement d’importance pour lui et sa famille.  

Après le visionnage du court métrage les participants ont été invités à s’exprimer.  

 

 
 

                                                           
2 La vidéo réalisée et projetée lors de la rencontre est disponible sur le site d'Emmaüs Europe. 
   http://www.emmaus-europe.org/rencontre-au-parlement-europeen-26-novembre-2014-strasbourg-17428.html 

  

http://www.emmaus-europe.org/rencontre-au-parlement-europeen-26-novembre-2014-strasbourg-17428.html
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 Regard des Députés européens présents dans la salle 

Marian Jean MARINESCU (Roumanie, PPE) 
Tout d’abord, Marian Marinescu salue le travail d’Emmaüs qui met au centre de son action la personne. Il 

a appelé de ses vœux une plus grande collaboration avec les associations comme Emmaüs, tant sur le 

plan national qu’européen. 

La migration est un sujet complexe et sensible en Europe dû à la crise qu’elle traverse. Il est possible 

d’assimiler cette crise à une guerre étant donné le nombre d’arrivants. Il est vrai qu’aider les faibles est 

une valeur de l’Europe mais ce n’est pas possible selon lui pour autant de personnes. Il considère que le 

mécanisme de relocalisation mis en place est vain. Mr Marinescu est partant pour agir dans les pays 

d’origine des migrants. Dans cette lignée il fait allusion à l’accord trouvé avec la Turquie pour arrêter 

l’afflux des réfugiés. La Commission présente en cette fin d’année un paquet pour défendre les frontières 

européennes. 

Il affirme qu’il est actuellement impossible d’accueillir les réfugiés et les personnes déplacées en Europe, 

même si nous le voulions.  

Le chômage parmi les jeunes est très élevé dans certains pays – en allant jusqu’au 40 %- , ainsi que les 

problèmes liés à la pauvreté. Mr Marinescu ne souhaite pas donner des aides sociales aux pauvres, il veut 

développer des postes de travail. Il réitère sa reconnaissance pour le travail que fait Emmaüs. Toutefois il 

n’estime pas que cela soit possible partout.  

Il pense que l’action d’Emmaüs doit être une étape intermédiaire pour intégrer les personnes dans la 

société. Il faut d’abord développer l’économie. 

Jean-Paul DENANOT  

Il salue les objectifs d’Emmaüs qui consistent à remettre l’Homme debout.  

 

Ce qui est très fort chez Emmaüs est qu’on ne demande rien aux personnes accueillies. Ce sont des 

opérations « gagnant-gagnant » pour les migrants qui ont envie de participer à la vie collective. Il salue à 

la fois le rôle désintéressé des compagnons d’Emmaüs qui ne demandent rien à personne et le travail 

remarquable d’insertion professionnelle mené et pour la planète. Mr Denanot, ancien Président de la 

région limousin, allègue les 11% emplois d’insertion.  

Il a souligné la dimension symbolique du court métrage sur la prise en charge des migrants par le 

Mouvement Emmaüs. Dans un contexte de repli sur soi, d’égoïsmes nationaux et de rejet de l’autre porté 

par les extrêmes, l’accueil des migrants a toute son importance. Mr Denanot fait allusion aux décisions de 

l’UE de privilégier le fait que les migrants puissent rester au plus près de chez eux afin de pouvoir y 

retourner s’ils le souhaitent.  

Finalement, il attire l’attention sur la nécessité d’assouplir les critères de convergence en Europe. Les 

plans d’austérité creusent toujours un peu plus les écarts, et des politiques de plus en plus éloignées de 

l’intérêt humain se développent. L’austérité ne règlera pas les problèmes humains. L’humain doit être 

prioritaire. 
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Une des actrices d’Emmaus a insisté sur l’importance de discuter des droits de l’Homme, au delà de 

l’argent, de la politique,… Discuter des valeurs qui font de nous des humains. Si nous ne sommes pas 

capables de fournir aux personnes les plus démunies les bases élémentaires pour vivre, cela remet en 

cause le fait même d’être civilisé. Nous avons besoin de l’aide des parlementaires pour qu’il soit possible 

de faire notre travail. 

Se pose la question de l’accueil des sans papiers comme un point de difficulté des groupes Emmaüs car 

pour certains, cela est impossible. 

Les systèmes sont très différents d’un pays à l’autre. En France, les structures d’accueil ont une 

reconnaissance depuis 2010 avec le statut OACAS. Ce statut n’existe pas au niveau européen.  

Emmaüs demande un engagement aux Députés présents pour travailler sur un amendement des 

législations européennes permettant de faire travailler les sans papiers dans l’économie sociale et 

solidaire. Ce statut offrirait aux personnes accueillies une certaine sécurité et permettrait de développer 

les activités d’Emmaüs grâce à un cadre juridique permettant de les légitimer. 

Emmaüs a un devoir d’alerte quant au sort des plus exclus. C’est pourquoi il est demandé un espace 

d’expérimentation sociale qui permette à des gens qui ont des talents mais pas ceux reconnus par la 

société actuelle, de pouvoir continuer à vivre dignement. Nous avons besoin de garantir cet espace de 

liberté afin de préserver de la violence. Il y a là une responsabilité des députés européens de le garantir. 

Mr Denanot trouve intéressant d’avoir une législation européenne dans le domaine et propose son aide.  

 

Mr Marc Tarabella s’est également montré disposé à aider Emmaüs. Visiter ou participer à une session de 

travail fait partie des tâches parlementaires. Il peut s’y rendre en Belgique, en France ou ailleurs.  

Dans ce sens, deux propositions ont trouvé échos auprès des députés présents. L’une réfère à l’invitation 

à se rendre dans les groupes Emmaüs de la région Alsace/Lorraine voisinant Strasbourg ou dans des 

circonscriptions telles que l’Ile de France ou en Roumanie. L’autre réfère à l’organisation d’un après-midi 

de travail sur les questions de statuts des personnes accueillies dans les groupes Emmaüs en Europe. 
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c. : Le paquet économie circulaire. Comment progresser dans le domaine de l’économie sociale et 

solidaire ?  Quel avenir humain ? 

Mise en Contexte : Le 2 décembre 2015 la Commission européenne3 a adopté un nouveau train de 

mesures sur l’économie circulaire4, afin d’opérer la transition vers une économie plus responsable et plus 

circulaire, dans laquelle les ressources sont utilisées de manière plus durable et créatrices de nouveaux 

emplois sur les territoires. 

Député Guillaume Balas :  

Guillaume BALAS a salué le fait qu’Emmaüs ait mis en marche l’économie circulaire avec ceux qui sont le 

plus dans le besoin.  

Il remercie également de faire le lien avec les députés européens. Nombreuses sont les expériences qui se 

développent sur l’économie solidaire en ce moment.  C’est allé très vite et nous comptons désormais des 

expériences partout. Parallèlement, les marchés de capitaux s’y intéressent également. Mr Balas attire 

l’attention au fait que cela ne devienne pas une rente. Comme tout processus nouveau, la manière dont 

les politiques, les associations, les collectivités locales vont agir, va déterminer la manière dont 

l’économie circulaire va se développer. 

 

Mr Balas met en contexte le paquet « économie circulaire » adopté par de la Commission. En 

rétrospective la Commission Barrosso avait établi un projet ambitieux de paquet sur l’économie circulaire 

avec plusieurs axes jusqu’à la disparition de la mise en décharge et un niveau de recyclage extrêmement 

important. Lorsque la Commission Juncker est arrivée ce paquet a été éliminé du programme pour la 

première année. Fin 2015 un nouveau train de mesures sur l’économie circulaire est soumis dorénavant 

aux décisions parlementaires. Cependant, Mr Balas estime que les mesures sont revues à la baisse dans 

certains domaines, notamment la mise en décharge n’est plus totalement éliminée (seulement à hauteur 

de 10%).  Le débat va bientôt commencer sur ce paquet au PE, notamment dans la commission 

environnement mais pas seulement car l’aspect économique des mesures subjacentes est très important.  

                                                           
3  MEMO: Paquet «économie circulaire»: questions et réponses 

Annexe à la communication sur l'économie circulaire 
4 « Il n’existe pas actuellement de définition « normalisée » ni même stabilisée du concept d’économie circulaire. Selon 

l’ADEME, l’économie circulaire peut se définir comme un système économique d’échange et de production qui, à tous les 

stades du cycle de vie des produits (biens et services), vise à augmenter l’efficacité de l’utilisation des ressources et à 

diminuer l’impact sur l’environnement tout en développant le bien être des individus. L’économie circulaire doit viser 

globalement à diminuer drastiquement le gaspillage des ressources afin de découpler la consommation des ressources de la 

croissance du PIB tout en assurant la réduction des impacts environnementaux et l’augmentation du bien-être. Il s’agit de 

faire plus et mieux avec moins ». Fiche technique Economie circulaire : notions. Version modifiée Octobre 2014. ADEME, 

Angers. 

http://europa.eu/rapid/press-release_MEMO-15-6204_fr.htm
http://ec.europa.eu/priorities/jobs-growth-investment/circular-economy/docs/annex-communication-action-plan-for-circular-economy_fr.pdf
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Il souligne que les Etats ne sont pas les meilleurs planificateurs pour l’économie circulaire. Le niveau local 

semble être le plus adapté car les résultats sont généralement plus probants que les actions des Etats. 

D’où la nécessité d’interconnecter le niveau européen, le niveau régional ou municipalité, les acteurs 

publics et privés, et ceux qui vont mettre en pratiques les initiatives (associations, entreprises d’Economie 

Sociale et Solidaire).  

Dans cette ligne, les représentants d’Emmaüs ont demandé aux eurodéputés présents à ce que les fonds 

structurels européens soient restitués aux personnes qui en ont besoin. Il est urgent et nécessaire de 

soutenir des investissements à la base de la société. 

Les représentants d’Emmaüs ont rappelé que le modèle de l’Economie sociale et solidaire est source de 

création d’emplois pour tout type de public dont les personnes les plus exclues. Il est créateur d’une 

richesse plurielle, à la fois économique, sociale, environnementale et politique.  

Emmaüs rappelle que la responsabilité de faire en sorte que ce modèle perdure et soit encore capable de 

continuer à développer des réponses innovantes socialement, appartient autant aux acteurs du modèle 

en tant que tels, qu’aux élus politiques, au niveau national et européen.  

Les groupes présents en Europe contribuent, par leurs activités, à des actions de sensibilisation en 

éveillant les consciences de nos sociétés sur la vie sobre et nos interactions quotidiennes. Les groupes 

Emmaüs oeuvrent ainsi au développement économique local et favorisent la création d’emplois pour 

tout type de public. Ils permettent en effet, de construire collectivement des équilibres durables tout 

en inventant des réponses plurielles, adaptées aux ressources et aux besoins locaux. Acteurs de terrains 

que nous sommes, nous expérimentons ce modèle depuis près de 70 ans en nous inspirant les uns des 

autres, en mutualisant nos pratiques, en mettant en relation des acteurs et en mettant débout 

l’Homme5. 

 

Pervenche BERES rappelle qu’il y a eu un lobby fort d’industriels derrière le paquet économie circulaire 
d’où sa disparition lors de la commission Barosso. 
Au sein du nouveau train de mesures adopté en décembre de 2015, il y a deux gros paquets : eau et 
déchets. Les directives mettent l’accent sur le recyclage mais ne donne pas d’obligation. Mme Berès 
estime que ces textes ont survécu car ils ont une approche capitalistique.  
 
Dans ce contexte il devient urgent de protéger les notions "économie sociale et solidaire " au sein des 
textes du paquet économie circulaire (2016).  
Elle a évoqué la nécessité d’avoir une stratégie d'appropriation afin de protéger les associations 

                                                           
5 Pratiques environnementales des groupes Emmaüs européens. http://emmaus-europe.org/environnements/emmaus-et-lenvironnement 

   Guide des fiches techniques. Des éléments concrets permettant à chacun d’améliorer ces gestes quotidiens. http://emmaus-

europe.org/environnements/un-enjeu-de-societe/guide-des-fiches-techniques 

 

http://emmaus-europe.org/environnements/emmaus-et-lenvironnement
http://emmaus-europe.org/environnements/un-enjeu-de-societe/guide-des-fiches-techniques
http://emmaus-europe.org/environnements/un-enjeu-de-societe/guide-des-fiches-techniques
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oeuvrant dans ce sens. Le travail en partenariat avec d’autres acteurs de l’Economie sociale et solidaire 
relève ici d’importance. 
Il y a de véritables enjeux pour les associations Emmaüs et ses activités dans ce contexte. Le risque 
d’instrumentalisation, de récupération et de banalisation du modèle « économie sociale et solidaire » est 
réel.  
Les remontées d’expérience sont une bonne façon d’alimenter le travail des députés européens. 

La Députée Européenne BERES a suggéré de réfléchir à un paragraphe spécifique afin de le soumettre au 

Parlement européen et défendre ainsi le concept de l’économie sociale et solidaire. A travers cette 

démarche, nous ferons entendre notre voix lors des discussions dans les différentes commissions 

parlementaires qui traiteront ledit paquet.   

III. Conclusions et perspectives pour la prochaine rencontre au Parlement européen 
 
Alors que pour le Parlement européen et la Commission, l’Union européenne doit se fonder sur la 

solidarité et la coopération, les Etats membres justifient, à travers des réflexes nationaux, la fermeture de 

leurs frontières. Ils remettent ainsi en cause la philosophie sur laquelle l’Union européenne a été fondée. 

Cela engendre un clivage social et va à l’encontre de la cohésion sociale.  
A contrario, le modèle Emmaüs démontre qu’accueillir les plus exclus, tout en leur permettant de 
retrouver une reconnaissance dans la dignité à travers l’alternative économique, sociale et écologique 
qu’Emmaüs incarne est possible. 
L’expérience Emmaüs démontre que la notion d’économie sociale et solidaire peut être utilisée afin de 

favoriser la création d’emplois, l’insertion sociale, et impacte les mœurs et les comportements. Dans le 

contexte actuel de crise, ce constat est digne d’intérêt. 

L’engagement de députés présents sur les thèmes chers à Emmaüs renforce l’idée que l’Europe avancera 

grâce à ses élus et donc la démocratie : c’est un appel à ce que le Mouvement Emmaüs, présent au sein 

des pays de l’Union et au-delà, resserre ses liens avec les élus européens…  

Emmaüs Europe suivra avec attention du Parlement européen, notamment en ce qui concerne le paquet 

économie circulaire et prônera l’introduction de la notion l’économie sociale et solidaire afin de faire 

entendre ses propositions de solutions. 

En conclusion, Willi DOES (président d’Emmaüs Europe) a encouragé les Députés présents à travailler 

sur des législations qui ne remettent pas en cause les droits de l’Homme et les libertés fondamentales. 

Tout au long de la législature un format annuel adapté pourrait ainsi maintenir le lien entre les 

représentants de la société civile que nous incarnons et les députés européens.  

L’après-midi s’est conclut par une séance photos de toute la délégation d’Emmaüs avec Mme Pervenche 
BERES

 


